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APPROCHE ANTHROPOLOGIQUE DU PROPRE ET DU SALE 

 
Introduction 
-Derrière le propre et le sale, c’est la question des rapports sociaux qui sont en jeu 
-La conception de la propreté est une construction historique, sociale, l’homme découvre les 
images de son corps et les rapports du corps avec l’environnement 
 
I. La souillure 

-En anthropologie, la souillure a été traitée par Marie DOUGLAS. La souillure est en lien avec 
la notion de sacré (=tenu à l’écart) 
-Le sacré est à la fois tabou et mais qu’il faut également protéger. 
-Avec le siècle des lumières, le sacré positif (légitimité de l’ordre social) et le sacré négatif 
(référence à ce qui menace l’ordre social) 
-Le rapport avec la souillure : pure (sacré +) et impure (sacré -) à ne pas mélanger ce qui doit 
être séparé. La souillure dérange à signes de contagion 
-La souillure est tout ce qui rentre et qui sort du corps 
 Exemple : Hammam à lieu de purification, qui gère également le rôle des sexes 
-Derrière l’hygiène : notion d’ordre social. Derrière la ritualisation du ménage, du lavage il y a 
un côté hygiénique  
-Un désordre trop important fait signe de danger. Désordre physique ßà désordre 
psychologique 
-Le corps humain comme la société est support de rites. La pollution du corps est aussi une 
pollution sociale 
-Les déchets corporels sont sources de danger 
-La notion de corps n’existait pas en soi auparavant. Désormais le corps est une propriété 

Exemple des kanaks : pour ces sociétés le corps est de la même substance que la matière 
végétale. Exemple le mot ‘chair’, revoie aussi aux pulpes des fruits ; le mot ‘intestin’ est le 
même que celui des lianes. Le corps de notre société n’existe pas chez eux. Le corps pour eux 
est un moyen d’inclusion dans le monde 
 
II. Approche des représentations du corps 
-Au 13ème et 14ème siècle : pratique des bains publics. Les corporations se mélangent (hommes, 
femmes vieillards). La finalité de ces bains n’est pas l’hygiène mais c’est une dimension de 
plaisir, festive 
-Au moyen âge, la vermine (poux, puces,…) est présente dans les draps, la maison à pratique de 
l’épouillage 
-La peste va bouleverser la pratique des bains, des étuves à risque de contagion. A l’époque on 
pensait que la peau était béante 
-Dans l’antiquité, le parfum avait une place curative, outil de séduction 
-On pratique un toilette sèche, on lustre la peau mais on ne la lave pas ca l’eau est enveloppée 
de crainte à avoir une tenue correcte était une norme de la société 
-La propreté personnelle est symbolisée par le linge, la tenue doit être correcte (les couleurs 
également) 
-Dans les hôpitaux les corps ne font pas office de nettoiement. Seule l’évacuation fait preuve 
de propreté. 
-Les villes sont encombrées de déchets, ‘latrines à ciel ouvert’ 
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III. La propreté à la renaissance 
-Au 16ème, 17ème siècle, le corps va devenir un ‘avoir’ et les premières dissections ont lieu : 
exhibition des corps, fragments de corps exposés… 
-Avec les anatomistes, le corps est étudié ‘pour lui-même’ 
-La vision du monde : un homme coupé de lui-même à clivage entre l’homme et son corps 
-Avec la philosophie va donner une certaine distinction entre l’homme et sa pensée. Toute la 
valeur va être donnée à l’esprit à affirmation du ‘cogito’ 
-Le rapport au corps est petit à petit effacé, méprisable 
-Le corps doit être régulé de manière stricte, tout ce que le corps va produire sera régulé 
-La bourgeoisie va mettre en œuvre des règles de contraintes autour du corps. Une propreté va 
apparaitre : dessous des habits, le linge blanc va être le témoin de cette sensibilité, et de 
sentiment d’intimité 
-Les regards évaluent la propreté de la personne 
-La toilette devient un acte qui se fait sans témoin 
-Au 17ème siècle : travail des apparences. Les codes se complexifient. Le visage prend de 
l’importance à maquillage 
 
IV. Hygiène et contrôle social 
 
-Individualisme qui est en œuvre, mais se fait dans des groupes privilégiés. Valorisation de la 
vie privée 
-Au 18ème siècle, les odeurs sont moins supportées. On va réinvestir les bains 
-L’eau chaude va être attribuée à la noblesse, à la mollesse aristocratique, au luxe 
-L’eau froide a des vertus et va intéressée les hygiénistes 
-Des disciples vont s’imposent, et vont impliqués des règlements pour corriger les corps à 
discipline derrière l’eau froide 
-Le corps est devenu autonome 
-Autour de la toilette : lieu et objets de commodité pour l’hygiène. Pratiques de plus en plus 
intimes, relation de soi à soi plus intense à fin 19ème siècle 
-Dans les autres milieux (milieux populaires), le côté collectif va se développé. La douche va 
être à l’honneur à alignement, discipline 
-Hygiène des communautés, propreté de la ville à question de politique. Dimension de contrôle, 
surveillance, recensement des lieux insalubres 
-Réforme à l’hôpital : évacuation des déchets, changement du linge… 
 
ゝ	 Hygiène au cœur de la médecine 

--L’hygiène devient une discipline particulière 
--Elle va jouer un rôle dans l’organisation de la ville 
--PASTEUR (fin 19ème S) : l’explication du lavage va complètement changer. L’odeur, la saleté ne 
sont plus les seules raisons du nettoyage. Le MO devient une cause identifiable mais invisible à 
l’œil vue à la propreté change de définition : l’asepsie : être propre et écarter les MO 
--Nouvelles pratiques sociales : introduction du travail segmentaire et répétitif 
--Moralisation de la propreté, pédagogie de la propreté 
 
ゝ	 Le souci de soi 

--Les exigences ont impliqué des autocontraintes. Les autocontraintes sont apparues 
automatiquement 
--Espace intime qui s’est creusé, la propreté est affaire intime 
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-Idée de regard de l’autre, besoin de reconnaissance 
--Forme moderne de l’individualiste à sentiment d’autonomie 
 
ゝ	 Question de la souillure dans notre société 

--Il y a toujours une menace, car elle vise toujours à rappeler la norme sociale 
--La souillure appartient à marges corporelles 
--Les métiers proches de la souillure, sont des protecteurs de la société 
--Le statut de l’infirme nous montre le lien entre la souillure et la maladie 
--Face à la souillure, il y a des stratégies, des rituels pour éviter le contact 
 


